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I.ÉON XIII, PAPE

Vénérables frères,

Salut et l)énêdiclioii api)stolii|iic.

Parvenu à la vingt-cinquième année de notre ministère
a|.ostol>que, et étonné Nous-mèrae de la longueur du che-
min qu'au milieu d'âpres .-. continuels soucis Nous avons
parcouru, Nous Nous sentons tout naturellement porté à
élever Notre ,.ensée vers le IJieu à jamais béni, qui
parmi tant d'autres faveurs, a bien voulu Nous accorder
un pontificat d'une durée telle qu'on en rencontre ,à peine
quelques-uns de pareils dans l'histoire. C'est donc vers
le Père de tous les hommes, vers Celui nui tient dans ses
mains le mystérieux secret de la vie, que s'élance, comme
un impérieux besoin de notre cœur, l'hymne de notre
action de grâces. .Assurément, l'œil de l'homme ne peut
pas sonder toute la profondeur des desseins de Dieu, lors-
qu'il a ainsi prolongé au-delà de toute espérance notre
vieille.se

;
et ici Nous ne pouvons que Nous taire et

I adorer. Mais il y a pourtant une chose que Nous savons
bien, c'est que s'il Lui a plu, et s'il Lui plaît de conserver
encore notre existence, un grand devoir Nous incombe
vivre pour le bien et le développement de son épouse
immaculée, la sainte Église, et, loin de perdre courage en
face des soucis et des peines, lui consacrer le restant de
nos forces jusqu'à notre deînicr soupir.

Après avoir payé le tribut d'une juste reconnaissance à
notre Père céleste, à qui soient honneur et gloire pendant


